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La pandémie, une occasion favorable  

pour revitaliser nos villages?  

Après deux phases de confinement éprouvantes pour 

tous, l'arrivée des vaccins contre la Covid 19 donne 

une lueur d'espoir. Ces moments difficiles nous ont 

toutefois forcés à réfléchir aux valeurs essentielles à 

préserver et ont permis, à certains, d'entreprendre des 

projets mûris depuis longtemps.  

C'est dans ce contexte que nous avons vu arriver de 

nombreuses personnes à la recherche d'une meilleure 

qualité de vie avec l'envie d'être  plus près de la na-

ture et des gens. En quelques mois, notre territoire, 

ignoré depuis longtemps, est devenu très attractif.   
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Tous les efforts déployés par les organismes du mi-

lieu pour revitaliser nos villages se sont accélérés 

en l'espace de quelques mois par "l'effet Covid". 

L'installation de nouveaux arrivants dynamise le 

territoire par l'implication de plusieurs d'entre eux 

dans la vie collective du milieu.  

Peut-on parler d'un "effet covid positif"? L'avenir 

nous le dira. Mais, pour l'instant, nous avons tous 

de bonnes raisons de croire en l'avenir de Matapé-

dia-et-les-Plateaux.  

Jocelyne Gallant 
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Chers lecteurs,  

Quel hiver exceptionnel malgré le confinement! Il fait 

beau et février est là, avec son soleil en présentiel,  

nous offrant sa chaleur et sa minute de clarté addition-

nelle, à chaque jour. 

 Récemment, j’écoutais une touchante entrevue avec la 

courageuse  Caroline Gauthier, atteinte d’un cancer 

incurable, qui  a demandé l’aide médicale à mourir. 

Quand l’animateur l'invite à parler de sa réflexion sur la 

vie, elle répond : « Fais-le ! J’aurais donc bien dû en 

faire des choses avant, au lieu d’attendre ! J’ai envie 

de faire ça ! Go ! je le fais car on ne sait jamais quand 

ça va s’arrêter.  J’arrête de l’imaginer et d’en parler et 

j’y vais ! ». Voici un message qui résonne très fort en 

ce temps de confinement où on se promet de faire tel 

ou tel projet quand… tout ça sera derrière nous. 

Cependant, certaines personnes, plus fonceuses et plus 

téméraires, ont osé se lancer dans l’aventure durant la 

pandémie.  Je parle ici des nouveaux arrivants. 

Notre numéro de février donne la parole à certains 

d’entre eux,  ils nous disent pourquoi ils ont choisi de 

venir s’installer dans notre belle région et s'ils ont des 

projets particuliers... Nous leur souhaitons la bienvenue 

en attendant de les accueillir plus officiellement.  

Notre campagne de financement s’est avérée plutôt dif-

ficile, cette année.  Heureusement, 81 abonnés,  

147 membres amis et 60 corporatifs ont quand même 

répondu à l’appel. Plusieurs cartes de membre amis 
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Cartes de membre et abonnement 

sont encore disponibles pour ceux et celles qui veulent 

supporter notre journal.  

Je tiens à dire un gros Merci à  l’équipe du journal et à 

tous  nos collaborateurs qui continuent,  malgré cette 

pandémie, à travailler fort  afin de transmettre dans le 

Tam Tam  les nouvelles de la région Matapédia-et-les-

Plateaux. 

Je vous souhaite un magnifique mois de février où 

l’amour sera au rendez-vous quelle que soit sa forme . 

Bonne Saint-Valentin à tous ! Bonne lecture ! 

Diane Dufour, présidente 

 

Journal communautaire  

Matape dia-et-les-Plateaux /Tam Tam  
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La pandémie, une occasion favorable... 

Des raisons d'espérer pour la revitalisation de notre territoire… 

Depuis la fin du premier confinement en juin dernier, 

nous avons tous constaté l'arrivée dans nos villages 

de nouvelles familles de retraité(e)s et de jeunes à la 

recherche d'un milieu de vie plus près de la nature et 

offrant des possibilités d'acquisitions encore abor-

dables. Les maisons se vendent rapidement; plu-

sieurs lieux, fermés ou peu utilisés depuis des an-

nées, sont revitalisés et la demande reste forte pour 

l'achat de terrains ou d'habitations.  

La Gaspésie/ Îles-de-la-Madeleine occupe, cette an-

née, la 4e place dans la liste des régions choisies 

comme terre d'accueil.  Les résultats publiés le  

14 janvier dernier par l'ISQ (Institut de la statistique 

du Québec) indiquent qu'entre juillet 2019 et juillet 

2020, notre région 

comptait un solde mi-

gratoire positif de 681 

personnes. Toutes les 

MRC de la région ont 

bénéficié de cette em-

bellie dont celle d'Avi-

gnon qui enregistre un 

solde positif de 88 per-

sonnes. Une tendance à 

la hausse qui se con-

firme depuis maintenant 

trois ans, grâce notam-

ment à la démarche concertée "Stratégie Vivre en 

Gaspésie", mais également à la situation particulière 

liée à la Covid 19 ayant accéléré le phénomène ces 

derniers mois1.  

La revitalisation de nos régions "dites éloignées" est 

surtout favorisée par les nouvelles possibilités de tra-

vail à distance, mais pas seulement. Elle coïncide 

avec une forte envie de la part des jeunes de sortir du 

système de surconsommation en privilégiant la qua-

lité de vie, l'environnement et l'autosuffisance. Les 

possibilités de se loger à prix abordable font partie 

des facteurs importants motivant la décision de 

s'éloigner des grands centres. 

Quelques chiffres, non officiels, mais basés sur nos 

observations, confirment l'ampleur du phénomène. 

Depuis à peine un an, près d'une vingtaine de mai-

sons ont été vendues à de nouveaux arrivants dans le 

secteur, dont plus d'une dizaine à Saint-Alexis-de-

Matapédia auxquelles s'ajoutent près d'une dizaine 

de locations (maisons et/ou appartements). Nous 

constatons qu'environ 50% des nouveaux arrivants

(tes) se situent dans une tranche d'âge de 0-40 ans et 

compte plusieurs jeunes adultes autour de la ving-

taine. Territoire Solidaire fera bientôt un travail de 

suivi sur le sujet et sera en mesure de nous fournir 

des éléments plus précis. 

Ce renversement de situation est positif à tout point 

de vue. Il apporte une vitalité et de nouvelles compé-

tences pour faire avan-

cer des projets comme 

celui de la Route des 

Belvédères et ceux en-

gagées par Territoire 

Solidaire. Il favorise 

aussi l'émergence de 

nouvelles initiatives 

car, vous le constaterez 

dans les pages qui sui-

vent, plusieurs de ces 

nouveaux arrivants 

n'ont pas tardé à s'orga-

niser et à proposer de nouvelles idées pour 

«redynamiser» notre territoire.  

Nous attendons avec impatience la fin du confine-

ment pour les accueillir comme il se doit et pour par-

tager avec eux notre espoir d'assurer l'avenir de Ma-

tapédia-et-les-Plateaux. 

Jocelyne Gallant 
1 

Sources  : Journaux L'Avantage Gaspésien, 14 janvier 

2021 : "Le plein de nouveaux citoyens", Jean-Philippe 

Thibault et La Presse, 14 janvier 2021 : "De nouvelles 

données démographiques démontrent que plusieurs ré-

gions du Québec ont été plus attirantes que jamais dans 

la dernière année. La pandémie ne serait pas étrangère 

au phénomène.", Gabriel Béland 

 

Photo : Jocelyne Gallant 
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En mai 2020, Marie-Claire Larocque et Audrée Morin 
se sont retrouvées au jardin de Chez Casimir où Marie-
Claire venait rencontrer l’équipe dans le cadre de son 
travail et  Audrée aidait comme "WWOOFeuse"1. 

Leur premier coup de cœur fut la rencontre avec un 
beau groupe de personnes ayant développé un esprit 
collectif et d'entraide autour d'un projet pourtant 
"privé", le Jardin de chez Casimir. La découverte du 
territoire Matapédia-et-les-Plateaux avec sa nature sau-
vage et ses possibilités de développement à des coûts 
abordables ont fini par les convaincre de rester. Depuis, 
elles ont contribué à mettre sur pied un projet de 
"Collectif d’échanges" qui se concrétise peu à peu. 

Herboriste, Marie-Claire Larocque jardine et trans-
forme des produits médicinaux depuis cinq ans. Elle a 
vécu au sein de deux collectifs où elle a acquis une ex-
périence importante des projets communautaires. Elle 
a, entre autres, développé une pharmacie verte au Ma-
noir de Paspébiac, communauté créée il y a cinq ans. 
L'été dernier, Marie-Claire accompagnait les personnes 
des jardins communautaires, collectifs et privés dans la 
MRC d'Avignon.  

Biologiste de formation, spécialiste des écovillages, 
formatrice et consultante en technologies sociales, Au-
drée Morin a trouvé ici ce qu'elle recherchait depuis 
longtemps : un lieu de vie où elle pourrait développer 
des projets qui lui tiennent à cœur, notamment celui 
d'un écovillage. Les mois de confinement passés dans 
son petit appartement l'ont beaucoup marquée et ont 
servi d'accélérateur dans sa prise de décision.  

Riches de leurs expériences respectives, Marie-Claire 
et Audrée ont animé la première rencontre pour la créa-
tion du "Collectif d’échanges ".  

Ce collectif a pour objectif la mise en commun et 
l'échange de valeurs, de connaissances, de biens, pour 
la réalisation de projets concrets dans le respect de tous 
et de toutes. La force du groupe constitue le moteur qui 
porte les actions.  Très rapidement et, suite à quelques 
rencontres, plusieurs comités étaient créés et quelques-
uns d'entre eux n'ont pas tardé à mettre en route les ac-
tions envisagées : 

 le jardin collectif regroupant 18 personnes : il sera 
réalisé cette année dans l'ancien jardin de Chez Casi-
mir 

 un caveau collectif pour la conservation: le premier a 
été construit à Matapédia à l'automne 

 les cuisines collectives: une pratique déjà expérimen-
tée à la fin de l'automne 2020 lors des récoltes  

 l'écovillage : un projet d'envergure visant à créer un 
lieu de vie collectif qui démarre tout juste par la mise 
en commun des visions de chacun sur la gouver-
nance afin de décider ensemble des valeurs et règles 
de vie du collectif  

 la connaissance des plantes médicinales : décou-
verte, formation, plantation,… 

 la mise en place d'une monnaie locale et d'un sys-
tème de troc et d'échange 

 

Le Collectif d’échanges n'est pas l'auberge espagnole, 
ni la vie d'un groupe en autarcie, c'est tout le contraire, 
me dit Marie-Claire. Elle souligne l'importance de 
mettre en place des règles de base pour lesquelles cha-
cun et chacune s'engagent, mais aussi de créer des liens 
avec les gens d'ici, d'échanger sur les pratiques, les sa-
voir-faire et de travailler dans le respect des uns et des 
autres.  

Malheureusement, la situation sanitaire n'a pas favorisé 
les contacts avec la population depuis leur arrivée, mais 
ce n'est que partie remise.  

Dans les propos de ces nouvelles arrivantes, je retrouve 
des pratiques ayant permis la création de nos villages 
de Matapédia-et-les-Plateaux  basée sur la coopération, 
l'entraide,…  

Ce que nous propose ces nouvelles arrivantes, c'est un 
nouveau souffle et des compétences entre pratiques 
ancestrales et nouveautés. Un savant mélange de savoir
-faire, vital pour la survie de notre territoire. 

Accueillons-les avec bienveillance. 

Jocelyne Gallant 
1 "WWOOFeuse" : personne qui travaille en échange du gîte et 
du couvert. 

Nouvelles pratiques, nouvelle dynamique... 

A gauche, Audrée Morin, à droite Marie-Claire Larocque,  

au centre Eve Chabalier et Gabrielle Margineanu 

La pandémie, une occasion favorable... 
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L’année commence sous le thème 
de l’action à Territoire Solidaire. 
Notre objectif : la revitalisation ! 
Notre plan d’action, accepté con-
jointement par les municipalités, 
nous servira de plan de travail pour 
les prochaines années. Vous pouvez 
dès maintenant le consulter sur le 
site internet de Matapédia-et-les-
Plateaux (https://matapedialesplateaux.com). 

Nous souhaitons aussi augmenter 
rapidement le nombre de ressources 
qui pourront y travailler. Nous 
croyons que de travailler tous en-
semble nous permettra de concréti-
ser plusieurs projets d’ici 2024 !   

Je me suis retrouvé, dans le con-
texte de la pandémie, à jouer, 
comme coordonnateur de Ter-
ritoire Solidaire et comme ma-
raîcher, un rôle d’accueil de 
nouvelles personnes. Tout se 
passait si vite cet été !  Qui au-
rait cru voir autant de maisons 
se vendre, se louer et de nou-
velles personnes s’installer à 
MLP1 ? Nous avons mis en 
contact et référencé le plus de 
gens possible afin de profiter 
de cet intérêt pour le coin. 
Nous avons parlé et reparlé de 
Matapédia-et-les-Plateaux et 
des projets possibles pour la région. 
Cette vague semble se poursuivre 
encore et nous allons continuer nos 
efforts. Il faut dire que nous avons 
bien hâte de recenser ces nouveaux 
arrivants! Qui sont-ils, combien 
sont-ils ? Quels sont leurs projets, 
leurs métiers ? Il semble que, bien 
souvent, ils viennent vivre ici pour 
les points forts, que nous avons 
l’habitude de considérer comme 
des faiblesses : notre éloignement, 
notre nature et notre calme !  Nous 
n’aurions pas pu prévoir, il y a 20 
ans, qu’une pandémie dynamiserait 
autant les régions et viderait les 
villes. Quelle surprise !  

Nous souhaitons, dans ce contexte 
favorable, faire un lien dynamique 

avec les efforts d’attractivité de la 
MRC. En ce sens, nous croyons à 
un lieu d’accueil régional et à un 
espace de travail commun. Nous 
regardons déjà des options avec la 
MRC. De plus, nous souhaitons 
organiser un comité d’accueil de 
Matapédia-et-les-Plateaux qui per-
mettrait de mieux connaître et ré-
seauter nos nouveaux arrivants. 
Nous gagnerons aussi à faire con-
naître les services de Place aux 
jeunes, SANA et Vivre en Gaspésie, 
des services que l’on gagne à utili-
ser.   Nous travaillerons aussi, cette 
année, à mettre en place une plate-
forme qui permettra de mieux re-
grouper l’information quant aux 
terrains, maisons, loyers, terres et 
autres opportunités pour s’installer 

dans la région. 

 Un autre gros dossier est de pour-
suivre les actions du plan de com-
munication, soit en augmentant les 
publications et les créations de con-
tenu sur nos réseaux sociaux. Nous 
souhaitons soutenir davantage le 
développement du tourisme et ap-
puyer entre autres le développe-
ment de la Route des Belvédères. 
Côté affichage, le projet de nou-
velles pancartes pour annoncer la 
région est déjà en discussion et 
nous attendons des soumissions !  

L’alimentation est un autre sujet 
qui devient de plus en plus impor-
tant pour notre population,. Nous 
venons tout juste de déposer (à tra-

vers la démarche Nourrir notre 
monde Avignon et au nom des mu-
nicipalités) une demande pour fi-
nancer la réalisation d’un ambitieux 
Plan de communauté nourricière. 
Une communauté nourricière est un 
plan qui coordonne l’ensemble des 
projets qui participent à l’autono-
mie alimentaire et à «l’accès à des 
aliments frais et locaux. À l’instar 
des plans d’agriculture urbaine, il 
prend en considération plus de 
maillons du système alimentaire 
local (producteurs, transformateurs, 
détaillants, organismes communau-
taires, consommateurs). Le PDCN2 
crée, notamment, un terreau fertile 
pour le démarrage de nouvelles en-
treprises agricoles ».  

On parle déjà de jardins dans 
les écoles, de jardins collectifs 
et communautaires, de lieux 
collectifs de production, de 
transformation, de vente, de 
formation, de récupération ali-
mentaire,…Cette démarche 
pourra permettre de rendre la 
région plus autonome, plus at-
tractive et de nous distinguer! 
Elle permettra aussi de dimi-
nuer les besoins en investisse-
ment pour le démarrage de 
projets. Autre bonne nouvelle, 

nous aurons encore cette année 
l’accompagnatrice jardin qui pourra 
aider l’ensemble des jardins dans la 
région.  

Finalement, nous allons aussi sou-
tenir plusieurs projets en dévelop-
pement et poursuivre notre implica-
tion et réseautage pour continuer à 
améliorer notre représentation, sou-
vent insuffisante. Nous continue-
rons à chaque édition du Tam Tam 
à vous tenir informer de l’avance-
ment du plan d’action.  

Jérôme Bolduc-Lambert,  
coordonnateur 

 1MLP: Matapédia-et-les-Plateaux 
2 PDCN : Plan de Développement de 

Communauté Nourricière 

Territoire Solidaire au coeur de l'action… 

Claude Racine et Jérôme Bolduc 

La pandémie, une occasion favorable... 
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Tout a commencé l'été dernier au Jardin chez Casi-
mir où Eve Chabalier est venue donner un coup de 
main comme "WWOOFeuse". Peu à peu, plusieurs 
personnes l'ont rejointe et ont goûté à la vie 
"matapédienne", les baignades, le camping,… La 
plupart d'entre elles découvraient Matapédia-et-les-
Plateaux, ce "pays" situé au milieu de nulle part, pas 
vraiment dans la vallée, ni dans la Baie-des-
Chaleurs. Elles sont conquises par l'environnement 
"riche, super riche", par la nature et surtout par 
l'accueil des gens du milieu. En ces temps de pandé-
mie où rien n'est simple, elles perçoivent nos cinq 
villages enclavés comme la micro bulle où l'entraide 
et les habitudes d'autosuffisance sont encore pré-
sentes.  

À la fin des récoltes, le noyau fondateur (Eve Chaba-
lier, Jeffrey Jones, Eve Feron, Virginie Carbonnaux, 
Simon Côté et Iko) a décidé de rechercher un lieu 
qui pourrait répondre à leur projet de vie communau-
taire. Aidés par les gens du milieu, ils se sont instal-
lés à l''hôtel "Chez Ti-Phège", bâtiment situé au cœur 
du village de Saint-Alexis-de-Matapédia appartenant 
maintenant à Laura Chouinard, un lieu chargé d'his-
toires et fréquenté pendant des années par plusieurs 
générations. 

Le groupe avait prévu accueillir la population pour 
échanger et se faire connaître, mais les restrictions 
sanitaires ont freiné leur initiative. Ils espèrent pou-
voir le faire bientôt afin de renseigner les gens sur 
leur projet et éviter ainsi les réticences. Malgré la 
situation, le groupe profite de ces mois de confine-
ment pour avancer sur les projets qui leur tiennent à 
cœur :  

 Proposer de la co-location  et créer un lieu de rési-
dence d'artistes avec l'objectif de proposer à la po-
pulation des expositions, des films et perfor-
mances créés pendant les séjours. 

 Créer un café/bar, lieu convivial pour accueillir les 
gens du milieu au quotidien dans un espace ouvert 
propice aux échanges. 

 Proposer des événements culturels (musique, 
"open-mic", expo, théâtre,…). 

 Mettre à disposition une bibliothèque accessible à 
tous. 

 Assurer une certaine autosuffisance en participant 
au jardin collectif, mais aussi par le troc et 
l'échange de services et de biens. 

 

Ils réfléchissent également à des actions alternatives 
adaptées au "mode Covid" comme la production de 
segments vidéo sur l'histoire de l'hôtel. 

Sept personnes sont actuellement installées à l'hôtel 
et plusieurs d'entre elles sont déjà engagées dans les 
actions du "Collectif de partages". Dans le groupe, 
nous retrouvons plusieurs compétences : deux tech-
niciennes en loisirs, une artiste, un vidéaste, un étu-
diant en philosophie, sans parler des autres capacités 
des uns et des autres pour le développement local, la 
construction, la cuisine,… Les Los Platos misent sur 
la force du groupe et la mobilisation des ressources 
pour réaliser leurs actions . Ils ont déjà testé leur ca-
pacité à travailler ensemble en réalisant plusieurs 
corvées très efficaces.   

Interrogés sur les valeurs et les objectifs du groupe, 
Eve et Jeff n'hésitent pas un instant : le partage, la 
vie communautaire, l'ouverture pour redonner du 
sens à nos actions tout en créant du lien dans le mi-
lieu.  

Donner du sens, créer du lien... Plusieurs d'entre 
nous en rêvent en cette période difficile où la distan-
ciation s'est imposée dans nos vies quotidiennes! 
Leur monde d'après, les Los Platos le construisent 
peu à peu et, par la force des choses, ils prennent le 
temps de le fignoler et de l'adapter. 

Dans cette période où il est difficile pour tous de se 
projeter dans l'avenir, cette petite communauté des 
Los Platos ne baisse pas les bras et croit fermement 
que réaliser ses rêves est toujours possible. 

Jocelyne Gallant, rédaction  
avec l'aide de Claire Chouinard pour l'interview 

Los Platos, une communauté pour réaliser des rêves…  

La pandémie, une occasion favorable... 
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Franceska Desmarais choisit Matapédia-et-les-
Plateaux   

C’est lors d’une aventure en canot sur la rivière Res-
tigouche, guidée par le clair de lune et la lueur des 
étoiles, que Franceska Desmarais prit la décision de 
s'installer dans la région. Après cinq ans de réflexion 
et plusieurs courts séjours, l'évidence s'est imposée 
d'elle-même ! Matapédia-et-les-Plateaux offrait 
toutes les conditions dont elle avait rêvé : vivre plus 
près de la nature, dans des espaces grandioses, avec 
un bon emploi permettant la flexibilité d’horaire, 
proche des gens et avec la possibilité d'acquérir une 
maison et un grand terrain à un prix abordable. 

Franceska a voyagé les Amériques, visité de très 
beaux endroits et elle savait qu’un lieu préservé 
comme la région de Matapédia-et-les-Plateaux, c’est 
rare! Pour elle, la région est un terrain propice au 
télétravail avec son excellent réseau internet et une 
opportunité pour les entrepreneurs du web.  

Ce qu’elle apprécie par-dessus tout, c’est l'authenti-
cité des gens et la facilité de s'intégrer dans le mi-
lieu : « Les gens ont toujours envie de te rendre ser-
vice et sont contents de connaître du nouveau 
monde. » 

Au printemps dernier, elle trouve un emploi comme 
agente de développement économique et touristique 
pour le projet de la Route des Belvédères ! Un poste 
qui correspond parfaitement à ses compétences ac-
quises en gestion de projet et en communication. Ins-
tallée à Saint-Alexis-de-Matapédia, Franceska a posé 
ses valises pour plusieurs années.  

La Route des Belvédères, un projet motivant  

pour Franceska Desmarais… 

La Route des Belvédères, accueil, promotion, offres 
de services… 

La première mission de Franceska consiste à organi-
ser le Carrefour d'accueil de la Route des Belvé-
dères qui sera situé à Matapédia, voisin de la phar-
macie. Ce point de service servira à renseigner les 
voyageurs, offrira une boutique d'objets promotion-
nels et de produits issus de l'artisanat local. Il pourra 
également faire la promotion des artistes de Matapé-
dia-et-les-Plateaux avec la mise en place d'exposi-
tions temporaires. Le Carrefour d’accueil et les deux 
belvédères déjà en place seront inaugurés officielle-
ment à l’été 2021.  

Afin de compléter l'offre touristique des belvédères, 
Franceska négocie actuellement avec les entreprises 
locales pour la mise en place de partenariats d’af-
faires. 

Des communications sont prévues pour le printemps 
prochain et un travail d'harmonisation pour la pro-
motion touristique est déjà engagé avec les membres 
de Territoire Solidaire et Tourisme Gaspésie. Le 
projet de création des prochains belvédères se pour-
suit et la recherche de financement pour réaliser ces 
nouvelles structures demeure le défi majeur à sur-
monter pour Franceska, dans les prochaines années.  

Franceska Desmarais, nouvelle arrivante et déjà très 
impliquée dans le milieu, apporte un coup de fraî-
cheur et de nouvelles compétences pour raviver et 
poursuivre ce projet d'envergure qu'est la Route des 
Belvédères. Bienvenue chez nous ! 

Jocelyne Gallant 

Appel aux artistes et artisans locaux  
  

Seriez-vous intéressés(es) à vendre ou à exposer vos 
produits et œuvres d’art à la boutique du Carrefour 

d'accueil de la Route des Belvédères ? 

Contactez Franceska Desmarais par courriel : 
routedesbelvederes@gmail.com 

La pandémie, une occasion favorable... 

mailto:routedesbelvederes@gmail.com
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Ce magnifique bâtiment patrimonial, fleuron de 
notre communauté, est en voie d’être transformé 
en un pôle artistique et culturel. Initiative d’une 
nouvelle résidente de Matapédia, Caroline An-
drieux, un projet de revitalisation de la gare est en 
cours de réalisation. Cette férue d’arts visuels et 
passionnée de patrimoine a fondé et gère la Fon-
derie Darling à Montréal, un ancien complexe 
industriel transformé en centre d’art qui soutient 
la recherche, la production et la diffusion 
d’œuvres actuelles.  

En association avec le centre d’artistes Vaste et 
Vague de Carleton-sur-Mer, le projet consiste à 
accueillir, à la gare, des artistes qui y auraient leur 
atelier pour une période de trois mois. Récipro-
quement, des artistes de la Gaspésie auront le pri-
vilège de résider à la Fonderie Darling pour une 
même durée. Des ateliers créatifs seraient mis en 
place avec, notamment, les élèves de l’école des 
Deux-Rivières et de l’école Alaqsite’w Gitpu de 
Listuguj pour favoriser la créativité des enfants et 
développer, avec les enseignants, des stratégies 
d’apprentissage dans le domaine des arts. Dans la 
salle d’attente, qui est toujours en fonction pour la 
clientèle du train, des expositions se tiendraient 
régulièrement pour la communauté. Des événe-
ments, des discussions avec les artistes, des pro-
jets d’art public et des performances sont égale-
ment prévus.  

Ce projet pilote est envisagé pour l’automne 2021 
et l’hiver 2022 alors que, parallèlement, une étude 
de faisabilité architecturale et économique sera 

 
ÉCHO DE NOS COMMUNAUTÉS 

La gare de Matapédia sous de nouveaux auspices 

Crédit Photo : Carte Postale Collection Michel Goudreau 

Le 23 décembre dernier, l’épicerie Lavoie de Saint -Alexis-de-Matapédia fermait définitivement ses portes, 
dû à un manque d’achalandage. 

Cette situation, triste et difficile autant pour les propriétaires que pour les résidents, fait réfléchir... Que 
sommes-nous prêts à faire pour conserver nos services de proximité, principalement au moment où plusieurs 
nouveaux arrivants viennent revitaliser le milieu? 

Le journal Tam Tam tient à dire un gros MERCI à la famille Lavoie qui a OSÉ et déployé beaucoup d’efforts 
et d’amour pour tenter de maintenir un service d’épicerie et d’essence dans la municipalité. Merci aussi aux 
employés qui ont su si bien accueillir et servir les gens du milieu.  

Diane Dufour, présidente du journal 

 Merci à la famille Lavoie 

menée afin d’identifier les travaux nécessaires pour amé-
nager la gare, la mettre en valeur et trouver la façon de 
rendre le projet pérenne.  

La première exposition programmée dans la salle d’at-
tente, à l’automne 2021, consiste en une présentation de 
photos anciennes et récentes de la gare, du chemin de fer 
et des citoyennes et des citoyens qui y ont travaillé. Un 
appel à la communauté est lancé pour constituer un 
fonds d’archives de la gare. Contribuez avec vos 
images !  

Pour plus de renseignements et faire parvenir vos pho-
tos, contactez caroline@fonderiedarling.org ou direc-
tion@vasteetvague.ca 

Jérôme Bolduc-Lambert 

mailto:caroline@fonderiedarling.org
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Écho de nos communautés 

C’est avec un immense plaisir que 
le conseil d’administration et les 
membres de l’équipe de travail de 
la Maison des Jeunes désirent sou-
haiter la bienvenue à notre nou-
velle coordonnatrice, Mme Danie 
Martin! Nous sommes très heu-
reux de la compter parmi nous et 
lui souhaitons de belles expé-
riences au cœur de notre équipe ! 

Pandémie 
En plus du côté prévention, prise 
en charge et vie communautaire, 
la MDJ est aussi un lieu d’accueil, 
d’entraide, de soutien qui permet 
de briser l’isolement.  De ce fait, 
nous accueillons les jeunes à la 
MDJ et ce, tout en respectant les 
mesures sanitaires recommandées 

VIE SOCIALE 

Info-MDJ, l’heure de la bonne nouvelle! 

Le Réseau de protection animale de la Baie des Chaleurs est mandaté par les municipali-
tés de la MRC d’Avignon pour opérer un refuge physique pour les chiens dans la Baie-des
-Chaleurs. 

Le RPABDC prend également en charge les médailles des chiens pour les municipalités de 
la MRC d’Avignon, que ce soit pour enregistrer un nouveau chien, renouveler une licence 
et déclarer les chiens potentiellement dangereux. Ils peuvent désormais répondre à vos be-
soins en collaboration avec la municipalité. 

Voici la loi provinciale visant à favoriser la protection des personnes par la mise en place d’un encadrement 
concernant les chiens: Tout propriétaire de chien doit s’enregistrer au Réseau de protection animale de la 
Baie-des-Chaleurs.  

Vous pouvez le faire en ligne au www.rpabdc.com ou les contacter par courriel (info@rpabdc.com) ou par té-
léphone au (581) 358-1010. Le coût de la licence est de 20 $ par chien et non remboursable. 

 Lise Pitre, Directrice générale et secrétaire-trésorière de la municipalité de Saint-Alexis de-Matapédia 

Rencontres Parent-Bébé avec la Maison de la Famille Avignon 

La Maison de la Famille Avignon invite les parents de bébés de 0-12 mois à participer aux Rencontres Parent-Bébé. 
Venez discuter de divers sujets touchant le développement du bébé et l’adaptation nécessaire à son arrivée.  

Quand?  Les mardis, de 9 h 30 à 11 h  par Zoom (durant la période de confinement).  

Vous pouvez aussi nous demander directement pour rejoindre le groupe Facebook Ren-
contres Parent-Bébé (Maison de la Famille Avignon) pour visionner du contenu exclusif.  
Également disponible: soutien parental sous forme de conseils et d’écoute, prêt de porte-
bébés, dépannage lait et couches et dépannage vestimentaire.  

Contactez-nous au (418)788-3359 ou trouvez-nous sur Facebook!   

Nouveaux services et nouvelles règles pour les propriétaires de chiens 

(masques en tout temps, distancia-
tion, nombre maximum)  

Nous avons à cœur tout autant le 

bien-être que la sécurité de nos 

jeunes. 

Mme Danie Martin, 

Canettes 

Nous tenons à remercier chaleu-
reusement les gens qui nous of-
frent des sacs de canettes puisque 
nous les utilisons comme moyen 
de financement.  Il vous est pos-
sible de les apporter directement à 
la MDJ et n’hésitez pas à les lais-
ser sur le balcon si nous ne 
sommes pas là. 

N’oubliez pas de suivre notre page 
Facebook afin de vous tenir infor-
mer de notre horaire et des ser-
vices offerts :  
 http://www.facebook.com/
maisondesjeunes428 

Sandra Pineault 

http://www.rpabdc.com/
mailto:info@rpabdc.com
http://www.facebook.com/maisondesjeunes428
http://www.facebook.com/maisondesjeunes428
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VIE SOCIALE 

Matapédia compte, parmi ses rési-
dents, de jeunes gens dynamiques 
et volontaires qui offrent leurs ser-
vices pour le bien-être de leur 
communauté. Serge Denis, ensei-
gnant à l'école des Deux-Rivières 
depuis près de 20 ans, réussit une 
fois de plus à impressionner par 
ses talents multiples! Le voilà lan-
cé dans l'aménagement de sentiers 
multi fonctionnels, dans la mon-
tagne environnante...  

Passionné de vélo de montagne et, 
en version hivernale, de «fatbike» 
et conscient qu'il serait difficile 
d'aménager des sentiers indépen-
dants pour la raquette et le ski de 
fond, Serge a réussi à combiner 
ces diverses activités pour le plus 
grand plaisir des adeptes de sports 
d'hiver. 

Se référant à l'exemple de son père 
Rosaire, soudeur d'expérience, il 
achète une soudeuse pour s'initier 
à ce travail et, grâce à des re-
cherches sur Internet, il met au 
point «la machine» : une dameuse 
pour l'entretien des sentiers! Après 
des essais concluants au printemps 

2020 et avec l'autorisation de pas-
sage de MM. Bruno Robert, Luc 
Lagacé et Claude Fecteau, le pro-
jet se concrétise! 

Le contexte de pandémie et le re-
tard de l'ouverture du Petit Cha-
monix incitent la population à dé-

Propulsion Humaine, la réalisation d'un projet stimulant... 

Offres de formation au Service d'Aide à l'Emploi d’Avignon (SAE) 

Vous souhaitez améliorer vos connaissances informatiques en apprenant comment utiliser votre boîte courriel 
lors de votre recherche d’emploi? Vous avez une tablette, un cellulaire ou un ordinateur, mais ne savez pas 
comment faire parvenir votre candidature en ligne. Nous avons LA formation pour vous! 

Pour vous inscrire ou pour avoir un accompagnement gratuit et spécia-
lisé concernant votre recherche d’emploi (CV, lettre de présentation, 
simulation d’entrevue, orientation ou réorientation de carrière, etc.), 
appelez-nous dès maintenant au 418 364-6679! 

couvrir ce nouveau parcours ac-
cessible à la marche, à la raquette, 
au «fatbike» et skis divers. Le 
jeune entrepreneur s'engage aussi 
à l'entretien du stationnement en « 
haut de la côte de Saint-Alexis». 
Comme le tracé traverse la piste 
fédérée de motoneige à deux re-
prises, il invite les utilisateurs à la 
vigilance et insiste sur le respect 
des consignes en suivant les af-
fiches facilitant l'exploration du 
territoire, pour les moins familiers 
du secteur. 

Débordant d'idées pour le futur 
(sorties nocturnes, journées démo 
«fatbike»,…), Serge Denis mérite 
reconnaissance et admiration pour 
son engagement; n'oublions pas 
qu'il fut membre actif du CA du 
Chamonix pendant plusieurs an-
nées... «Je m'étais promis de pour-
suivre mon implication à cet orga-
nisme que j'affectionne particuliè-
rement, de façon plus «terrain».  

Mission accomplie! 

Monique Gagnon Richard 

Chez Casimir, dernières nouvelles…  

Le Café a ouvert ses portes mercredi  le 11 février. Pour la période pré estivale, les heures d’ouverture seront 
du mercredi au samedi de 11 h 00 à 17 h 00. Il est recommandé de réserver sa table afin de faciliter la gestion 
de la clientèle. Petite nouveauté, c’est la boutique de produits de la Gaspésie et du Bas St-Laurent qui sera ou-
verte tout au long de nos heures d’ouverture. Au plaisir de vous servir. Tél : 418-865-2333          Isabelle Côté 
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Un mois plutôt dynamique pour notre municipalité 
malgré la situation pandémique! D'abord, une initia-
tive personnelle de Mme Martine Levesque, membre 
active du Conseil et citoyenne engagée. Elle s'est 
entourée d'une « brigade de lutins» pour organiser 
une activité spéciale apportant la joie chez les petits 
de 0 à 12 ans du village!  

Ainsi, le 13 décembre, un beau dimanche sous la 
neige, camion de pompiers, camion du directeur 
d'incendie, camion municipal sillonnaient les rues 
pour déposer, au domicile des enfants, des cadeaux 
(jeux de société variés, selon l'âge), choisis et embal-
lés grâce à la grande générosité des entreprises lo-
cales. Mme Levesque tient à souligner d'une façon 
particulière la Brigade des pompiers pour leur géné-
reux support. Aussi, un merci aux valeureux lutins 
Sonia, Serge, Patrick, Yannick et Greg qui se sont 
joints à elle, bénévolement, pour  la distribution 
d'une trentaine de surprises, tout en respectant les 
consignes sanitaires. Une belle initiative qui a réjoui 
petits et grands en l'absence du fameux Défilé des 
Lutins! 

Aussi, au début de décembre, la Municipalité a lancé 
le concours  Matapédia en lumières invitant les rési-
dents à décorer leur terrain, résidence ou balcon pour 
égayer la municipalité et mettre un «soupçon de 
joie» en ce début d'hiver plutôt morose! L'équipe du 
Tam Tam a accepté le mandat de juger ces nom-
breux décors; ainsi, le 21 décembre, en soirée, les 
membres ont parcouru les rues du village, du rang 

VIE SOCIALE 

Décembre à Matapédia…  

Lagacé au Riverside en passant par la 132 pour déni-
cher, selon des critères choisis au préalable, les trois 
plus beaux! Des prix de 50$, 75$ et 100$ ont été re-
mis par la directrice, Mme Geneviève Moffatt et la 
mairesse, Mme Nicole Lagacé, qui se sont rendues 
directement à leur domicile pour les surprendre. 
Voici les heureux gagnants : 

- M.et Mme Charles et Solange Normandeau (Pièces 

d'autos BM), 3e prix 

- M. et Mme René et Marguerite Lagacé         

(Garage Restigouche), 2e prix 

- M. et Mme Gérald et Alberte Gray                

(Épicerie Bujold), 1er prix 

Une autre activité stimulante pour animer allègre-

ment la période des Fêtes! 

Monique Gagnon Richard 

Les  gagnants du concours de décoration 
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Il fallait renouveler la manière de 
gâter les gens et surtout briser 
l’isolement : 

À l’Halloween, la Corporation des 
Loisirs a pris l’initiative de distri-
buer des gâteries aux enfants de la 
paroisse; 17 enfants de 12 ans et 
moins ont eu la belle surprise de 
recevoir des bonbons à la maison. 

Au début de décembre, des 
membres du Club des 50 ans et 
plus de Saint-André ont préparé 
des petits cadeaux qui ont été dis-
tribués aux personnes de 80 ans 
et plus ainsi qu’à une personne 
vivant seule. Ces visites surprises 
ont permis de bons moments 
d’échange, tout en  respectant les 
mesures sanitaires en place.  

La rencontre traditionnelle, Pot 
Luck des Fêtes,  ayant dû être an-
nulée,  notre Maman Noël  Élise 
Kelly, accompagnée de son 
chauffeur  Denis,  a préparé et 
distribué, le 20 décembre, des 
cadeaux, de porte en porte,  aux 
enfants de 12 ans et moins.  

VIE SOCIALE 

En temps de pandémie, Saint-André se réinvente… 

Don à la Fondation Villa des Plateaux 

Merci à Élise et Denis pour  cette 
belle initiative qui a certainement 
réjoui le cœur des jeunes et de 
leur famille. Merci à la Munici-
palité qui, par sa contribution 
monétaire, a permis l’achat de 
ces beaux cadeaux. 

Margot Cummings 

Le confinement a nécessité d’être de plus en plus ingénieux dans la création et l’identification d’activités à 
faire avec nos enfants. En décembre dernier, inspirés d’une amie sur les réseaux sociaux, mes enfants et moi 
avons décidé de faire la tournée des décorations de Noël sur les Plateaux et, par la suite, de remettre un dessin 
à un domicile possédant les plus belles décorations. « Beau, bon, pas cher » comme activité ! Ils avaient tous 
des critères différents pour déterminer un gagnant. Pour mon fils, Louis, la présence d’un sapin décoré à l’ex-
térieur était un essentiel tandis que, pour ma fille Émilie, les lumières multicolores étaient incontournables. Ils 
m’ont aussi mentionné quelle municipalité avait, selon eux, les plus belles décorations... Je préfère garder le 
secret et, simplement, vous dire que tout le monde semble s’être surpassé, cette année.  Parfois, ça prend peu 
pour faire plaisir, à la fois à soi-même et aux autres.                                                                    

Jessica Pitre 

Suite au spectacle bénéfice « Noël, c’est l’Amour» présenté 
en décembre dernier par Sylvie Gallant, un montant de 558$ 
a été remis à la Fondation Villa des Plateaux. Ce montant 
inclut également la vente de quelques albums «Noël sur un 
Plateau».  

Au départ, il devait y avoir trois représentations mais, dans 
les circonstances, une seule prestation publique a eu lieu; 
par contre, les numéros  ont été partagés sur Facebook, du-
rant le temps des Fêtes, grâce au travail de Paul Leblanc et 
de Jocelyne Gallant. Un gros merci aux spectateurs, aux fa-
briques des églises, aux bénévoles et à l’instigatrice du pro-
jet.  

La tournée des décorations de Noël, une belle idée appréciée des petits et des grands 
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Merveilleuses pages Facebook, des heures de plaisir et de découvertes… 

En ce temps de confinement, quoi de plus intéressant que de sortir nos boîtes de  vieilles photos et de les iden-
tifier pour les générations futures! Savez- vous que chaque village a une page Facebook pour le partage de ces 
belles trouvailles et fait revivre ainsi des bribes  d’histoire de nos patelins? Pourquoi ne pas joindre l’utile à 
l’agréable!  Il suffit d’aller sur le site Facebook et inscrire dans recherche le titre de la page de chaque village 
et de devenir ami. À noter qu’il y a un administrateur-modérateur pour chaque  page. Voici les coordonnées : 

 L’Ascension de Patapédia : L’Ascension –de- Patapédia  d’hier à aujourd’hui 
 St-François d’Assise : À venir  
 Rang St- Jean : Cocoville je t’ai dans le cœur  
 St-Alexis de Matapédia : Nos racines St-Alexis- de- Matapédia 
 St-André de Restigouche : Mémoire de village St-André- de- Restigouche  
 Matapédia : Société Histoire et Patrimoine de Matapédia    

Quelques-uns de ces sites sont très actifs et c’est la collaboration de chacun de nous qui alimente la page  pour 
qu’elle soit vivante. J’ai découvert, dernièrement, la page de Carleton-sur-Mer créée par  l'historien Pascal 
Alain au début janvier 2021. Difficile à croire mais il y a 3500 membres et des partages plus qu’intéressants 
sur cette région riche en histoire. Si vous êtes  intéressés, la page est L’ÉCHO DE CARLETON-SUR-MER.  

J’ai vu des familles jeter des photos anciennes parce qu’elles n’étaient pas identifiées et que personne  ne pou-
vait le faire… De grâce, profitez de ce temps d’arrêt obligatoire pour identifier vos photos et documents de 
votre famille. De cette façon, la pandémie aura servi à quelque chose de positif et que de plaisir pour vous de 
fouiller dans votre mémoire et de revoir votre passé vous défiler sous les yeux... C’est ce que j’appelle de la 
nostalgie heureuse… 

 Sylvie Beaulieu 

 
UN BRIN D'HISTOIRE 

Treizième livre pour madame Thérèse B. Martin  

C'est en souvenir de nos vaillants bûcherons d’autrefois et des gens qui habitaient en bordure du chemin qui 

la menait vers le village que Dame Thérèse B. Martin publie son treizième livre "Les chantiers forestiers 

d'hiver, autrefois", richement illustré de ses dessins. Âgée de 95 ans, elle nous fait profiter de sa mémoire 

encore très vive pour nous faire revivre des moments précieux de notre Histoire. 

Vous pouvez vous procurer son livre au coût de 20$ à la Villa des Plateaux et la rejoindre au 418-299-3007 .  

Sylvie Beaulieu 
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UN BRIN D'HISTOIRE 

Dame Yvonne Poirier, centenaire de St-François-d’Assise 

Ses parents, M. Odilon Poirier et Mme Ernestine 

Charbonneau du rang St-Benoît à St-Alexis-de-

Matapédia, se marièrent en 1914. De cette union na-

quirent quinze enfants, dont Dame Yvonne Poirier, le 

25 janvier 1921. Il est intéressant de noter qu’en 

1921, c’était la fin de la grippe espagnole et, en 1918, 

la fin de la première guerre mondiale. Les temps 

étaient durs et ces  défricheurs avaient  du cœur au 

ventre pour affronter la rudesse du temps.  

Le 7 juillet 1938,  fille mineure, âgée de 17 ans, elle 

convole en justes noces avec M. Israël Gagnon âgé de 

22 ans. Le jeune couple s’installe au rang Immaculée 

à St-François-d’Assise, sur le même lot que son pater-

nel. Prévenant, il avait déjà bâti sa maison avant son 

mariage et il possédait une partie de la terre afin de la 

cultiver pour survivre. D’ailleurs, il porte le même 

nom que son grand-père, soit Israël, le premier arri-

vant au rang Immaculée, en  1885.   

Dame Yvonne, aidée de ses enfants, s’occupait des 

travaux de la ferme durant l’absence de son mari qui 

travaillait pour la compagnie Fraser. Heureusement 

que les corvées et l’entraide étaient tout à l’honneur 

de nos ancêtres, car plusieurs travaux d’envergure 

sont trop exigeants pour une seule famille.  Dame 

Yvonne a toujours accouché à la maison avec l’aide 

de sage- femme, soit Mme Marie Lagacé et Mme 

Irène Lavoie. Son fils Viateur me confie : Ma mère 

était vraiment taquineuse, ç'avait pas d’allure. Elle 

jouait à la cachette avec mes sœurs et elle sortait seu-

lement  quand mes sœurs pleuraient toute la gang, 

elles pensaient avoir perdu ma mère… Des tours, elle 

en a joué et pas à peu près! Ma mère était douce et 

affectueuse, elle n’avait pas de malice. Maman  était 

capable d’atteler un cheval et était capable de faire 

Dame Yvonne Poirier entourée de  Valérie et  Viateur 

n’importe quoi avec un cheval. Mes parents sont ve-

nus nous trouver à Kapuskasing  en 1967 car nous 

travaillions là, mes frères et moi. Mon père est décé-

dé en 2004, à Laval. Ensuite, en 2007, ma mère m’a 

dit : «Vous êtes donc bien chanceux de retourner en 

Gaspésie!»  

Alors, nous lui avons bâti une petite maison à côté 

de chez-nous sur la terre de mon père et elle est reve-

nue dans son village. Elle loge à la résidence ‘’Chez 

Mamie’’ depuis quelques années.  

Honneur à cette centenaire et pionnière du village;  

ses neuf enfants sont très reconnaissants envers leur 

mère qui est  un exemple de courage et de ténacité. 

Sylvie Beaulieu 

La première rencontre pour la création du  journal Tam Tam a eu lieu le 1er décembre 

2010, initiative de Denise Jalbert alors agente de développement rural pour le CLD 

d'Avignon.  Annette Leblanc, Mario Martin, Monique Gagnon Richard, Aurélien Gallant, 

Diane Dufour et  Jocelyne Gallant participaient à cette rencontre et ils ont créé, dans les 

mois qui ont suivi, les bases du journal que vous recevez aujourd'hui. Le premier numéro 

du Tam Tam fut distribué au début de juillet 2011 avec, comme thème,  

"Se rassembler pour agir", une idée qui a fait son chemin depuis…       Jocelyne Gallant 
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Avec tout ce qui se passe dans le monde, Secondaire 

en spectacle aussi est touché. L’an dernier, nous 

avons eu la chance de donner notre finale locale 

avant le confinement. Donc, cette année, ce sera la 

première fois en 26 ans que notre finale locale ne 

sera pas présentée devant un public.  

Comme partout au Québec, la formule est réinven-

tée, selon notre « palier d’alerte ». Afin d’éviter de 

passer du plan A ou B ou encore au C, nous avons 

décidé de permettre aux jeunes de pratiquer lorsque 

Des nouvelles de Secondaire en spectacle 

VIE SCOLAIRE 

Les Journées de la persévérance scolaire invitent tout le monde à prendre un moment pour les jeunes afin de 

reconnaître leur résilience et leur capacité d'adaptation en cette année chamboulée. Leur porte-parole, Laurent 

Duvernay-Tardif, donnera une conférence virtuelle gratuite à toutes les classes du Québec, du 3e cycle du pri-

maire et du secondaire, qui se seront inscrites. Plus de 10 000 classes y sont invitées. Donc, le 17 février pro-

chain en après-midi, tous les élèves du secondaire ainsi que la classe du 3e cycle primaire de Madame Olivia 

Damboise y assisteront. 

Une équipe travaille actuellement sur ces journées et elle prévoit plein de petites surprises afin de souligner les 

efforts, la persévérance et la résilience de nos élèves. Plus de détails dans le prochain Tam Tam... On ne veut 

pas tout dévoiler de nos surprises avant le temps! 

Mélanie Francoeur, technicienne en loisirs 

Les élèves du primaire de l’école des Deux-Rivières 

participent au Défi château de neige. Il s’agit d’un 

concours qui s’adresse à tous les habitants du Qué-

bec. Quelques prix seront remis dans chaque région. 

Le tirage aura lieu le 8 mars.  

Ce défi permet aux élèves de travailler en équipe lors 

des récréations. Les jeunes semblent motivés et parti-

cipent bien. Félicitations à tous ceux qui s’appliquent 

dans leur construction de neige!  

Les familles peuvent participer également. Pour plus 

de détails, rendez-vous à l’adresse suivante : https://

defichateaudeneige.ca/ 

Marie-Noëlle Poirier, enseignante  
1er cycle du primaire 

Journées de la persévérance scolaire 

Défi château de neige 

le gouvernement nous le permettra et, le 18 mars 

prochain, ils se présenteront un à un à la salle Claude

-Roy pour nous présenter leur numéro. Le tout sera 

filmé et remis à une équipe de juges qui déterminera 

les trois numéros qui représenteront l’école pour la 

finale régionale virtuelle de la Gaspésie, côté sud, 

prévue le 11 avril, si rien ne change...  

Une année de revirements à laquelle nous nous adap-

tons du mieux que nous le pouvons! 

Mélanie Francoeur, technicienne en loisirs 

https://defichateaudeneige.ca/
https://defichateaudeneige.ca/
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Sébastien Poirier, connu pour son dynamisme et son 
leadership dans la région de Matapédia-et-les-
Plateaux, se porte acquéreur de la Popote à l’au-
tomne 2020. Selon son plan d’affaires, l’entreprise 
située à Saint-François-d’Assise s’appelle désormais 
le Central resto-pub. Possédant des compétences en 
service à la clientèle, en gestion du personnel et en 
marketing, il vise le succès en maintenant la qualité 
et la satisfaction de sa clientèle. Les défis ne lui font 
pas peur et ce, même en temps de pandémie. Sébas-
tien croit au développement du potentiel touristique 
de sa région par l’ajout d’une panoplie de services 
diversifiés. Cependant, il remarque un manque de 
ressources et de services pour retenir les tou-
ristes dans notre beau coin de pays.  

Pour répondre aux besoins de sa clientèle locale et 
pour attirer les motoneigistes, les motoquadistes, les 
mototouristes et une clientèle jeune, il réaménagera 
l’intérieur de la salle à manger et du bar et aménage-
ra une terrasse. De plus, il ajoutera de nouveaux 
items au menu pour répondre à des besoins diversi-
fiés. Il proposera un type de bistro-brasserie pour 
ainsi promouvoir nos produits gaspésiens en matière 
de bière et spiritueux. Ayant une vision éco-
responsable, il compte aussi intégrer des emballages 
écologiques et recyclables pour les commandes à 
emporter. 

Les heures d’ouverture actuelles sont de 16 h à  
19 h 30 du jeudi au dimanche. Sébastien planifie ou-
vrir le Central resto-pub six jours par semaine de 
11h à 21h, pour la période estivale s’échelonnant de 
juin à septembre. Son équipe comptera à terme trois 
postes à temps plein ainsi que quelques postes à 
temps partiel. 

Il se dit très touché par la réponse positive des ci-
toyens de la région à ce jour et en profite pour les re-
mercier de leur soutien.   

Claire Chouinard 

VIE ÉCONOMIQUE 

 Sébastien Poirier, un entrepreneur enthousiaste 
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Linda Pitre, une perfectionniste  dévouée 

PORTRAIT 

Production Acéricole 
Sirop d’érable à l’année 

Service en Acériculture 

Claude Fecteau, prop.  

8, rue Fraser, Matapédia,  - QC G0J 1V0 
Tél : 418-865-2041,  cell : 418-865-3512 
fecteauacebois@globetrotter.net 

Deuxième d’une famille de sept enfants, Linda est la 
fille de Léona Martin et de Robert Pitre de l’Ascen-
sion-de-Patapédia. Elle demeure dans son village na-
tal depuis sa naissance, mais elle s’est permis une 
«petite escapade» de sept ans à Matapédia pour se 
rapprocher de son emploi.  

Durant cette période, elle fait la connaissance de son 
prince charmant, Jean-Marc Francoeur, et retourne  
vivre avec lui dans leur village natal.  Ils auront trois 
beaux enfants : Mélanie, Annabelle et Nicolas qui, 
par bonheur,  habitent dans la région. 

Linda a beaucoup de facilité à créer des liens avec 
son entourage. C’est une véritable  rassembleuse,  elle 
sait comment faire participer ses amis et  ses col-
lègues à ses nombreux  projets. De nature  enjouée et 
ricaneuse, elle ne manque pas les occasions de jouer 
des tours. Elle adore les jeux de société,( sauf jouer 
aux cartes ), les rallyes- recherche et tous les rassem-
blements avec sa famille et ses cinq adorables petits 
enfants : Anaïs, Ludovic, Eliot et les jumelles Amy-
Lee et Rose-Elie. 

Linda est, sans contredit, la perfectionniste des per-
fectionnistes! Lorsqu’elle entreprend un projet,  elle 
s’y met corps et âme et c’est toujours une réussite. 
D’ailleurs, lorsque  la famille a besoin d’une repré-
sentante,  c’est toujours Linda, leur  premier choix! 
Avec elle, la partie est gagnée... 

De nature très généreuse, elle n’hésite pas à mettre 
son savoir-faire et ses connaissances au service de ses 
concitoyens; c’est ainsi que, depuis le début de sa re-
traite, elle a accepté le poste de secrétaire pour le club 
des 50 ANS ET PLUS. Elle est également marguil-
lère pour la fabrique de la paroisse; elle chante dans 
la chorale de l’église, confectionne des plats pour le 
festival et est toujours disponible pour rendre service. 

Merci à Linda pour sa bienveillance, son dévoue-
ment,  son engagement et sa joie de vivre. Ce sont   
toutes des valeurs  d’une grande richesse dans nos  
petites communautés. 

 Diane Dufour et  Noëlla  Pitre 

Linda Pitre et ses petits-enfants (photo prise fin 2019) 

mailto:fecteauacebois@globetrotter.net

